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des fonctions aussi distinctes que
le sont la vue et l'ouïe, et qui ne
pourraient pas plus être échangées
entre elles que nous ne pouvons
entendre avec l'oeil ou voir avec
l'oreille. Le même nerf aurait
pu, car on ne voit rien qui s'y
oppose, être doué de la double
propriété de donner naissance à
a sensation et au mouvement
(comme cela a lieu pour le nerf
du goût, qui paraît être en même
temps un nerf de sensation ordi-
naire); mais il en serait résulté
une complète confusion dans le
système d'après lequel lt douleur
est réglée. Il faut que les mus-
cles qui sont destinés à produire
le mouvement soient traversés par
des nerfs moteurs. Si ces derniers
avaient eu la faculté d'exciter les
sensations aussi bien que de cau-
ser les contractions qui nous font
nous asseoir, nous lever, marcher,
courir, soulever des fardeaux, frap-
per, les tissus intérieurs auraient
été aussi sensibles que la peau, et

les diverses actions de nous asseoir,
de nous lever, de marcher, de cou-
rir, etc., auraient été aussi pénibles
qu'une maladie. Dans le plan mer-
veilleux de la Providence, des fi-
bres semblables ont été investies
de fonctions séparées; et les mus-
cles cachés étant abondamment
pourvus de nerfs de mouvement,
tandis qu'ils possèdent peu de ces
nerfs de sensations qui donnent
des propriétés si exquises à nos
téguments extérieurs, chaque or-
gane remplit ses propres fonctions
sans que l'ensemble du système en
souffre *. A. P.

(A continuer.)
Depuis quelque temps, un nouveau

texte de discussion sur le système nerveux
est offe t aux physiologistes aussi bien
qu'aux psychologues par M. Lionel S.
B eale, qui prétend, contrairement à l'opi-
nion générale, que les nerfs des muscles ne
sont nulle part continus avec le tissu con-
tractile. Il est très-probable, en effet,
qu'au lieu de se perdre dans ce tissu ou de
revenir se terminer on extrémités flottantes
dans le cerveau, les fibres nerveuses se re-
tourne t su, elles-mêmes et forment une
espèce de réseau à travers lequel le cou-
rant de la force ne vouse passe extérieure-
ment aux fibres musculaires qu'elle in-
fluence. (N. R.)
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Pendant 'que les m: ris et les
pères se Côvouent ain i à la rude
tâche de se faire pourvoyeurs d'ar-
gent, per daat qu'ils y usent leur
intelligerce et y prodiguent leur
vie, que deviennent les jeunes fem-
mes et 1(s j unes filkhs au profit
desque lbs esF accepté ce labour et
acmpli ce sacrifice ?

Trouwent-ýlles au moins dans

ce loisir si chèrement acheté l'heu-
reuse occasion d'élever leur âme,
de cultiver leur coeur, d'agrandir
leur esprit ? S'efforcent-elles d'as-
surer quelque emploi utile à leur
temps, d'ennoblir leur vie de façon
à devenir tout à la fois les anges
tutélaires et les enchanteresses de
la famille ? Les jeunes gens que
la fortune a élevés de façon à leur
permettre de poser le pied dans le
monde sur un échelon moins infé-
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